
A à* le Ciiw de* Dépôt* at CouiffoitiMU; 
«♦M. DelastaVe*.« ■ .votasse cou.les U sya- 

'«•!<• ss*. Lsgrsoé,  système qui oeouioa- 
Mreitèu treise»Bfa»tea<s. 

V. Ghiyot DeiUdflM, gerdc des sceaux. 
«unie * la tribus Cl appuis la système de ta 
Owmkak». 

tWlawia 
M.   LegranJ    cet   rep. 
e*uu»retH. 

Apres la rejet de Ismenderaent da M. De 
faxataya, l'enscmbie dn projet en voté A marna !»*«.. ,   , 

M- Batloct, préaident d« le commission 
4e compubiii'.e, mente a la tribune et dépose 

par  1W   voix 

an rapport sur an projet da loi tendant h por 
sar de H-OÛO è 1&.000 fr l indemnité des seaa- 
èeurs et des député*. 

La rapporteur conclut favorablement. L ar 
ejenc* est déclarée et la discussion immédiate 
•et ordonnée- 

La projet do loi est voté « mains levées. 
Los crédite nécessaire* seront soumis ulté- 

rieurement à on scrutin pablic, comme il est 
«Vasage. 

MM. Brag-r de 11 Villemoyson. Gsothier 
tl Alim ont protesté a la tribune.alleguantle 
uusavais état des finance* d* la République. 

Lt discussion sur le blanc ds céruae sit 
envoyés A vsodredi. à S heures at demis. 

La sstbM eal tovéo s fi booros. 

LA REGION 
L'IIfilN tt MlW I Mltirat 

DE  ULLE 
"Uns  Journée  laborieuse. 

L'aBair* da bureau da recrutement de LlUa 
«bornait depuis quelque temps. Elle a été ac- 
tivement repris* jeudi par il. Dslalé, juge 
d instruction. 

Toute la jooroôe d'hier a été prise parla 
aonlranlation de Léman avec Notieau ci par 
l'interrogatoire de ce dernier. Commencé A 
sept heures et demie dn matin dans la cabi- 
net de l'honorable magistrat instructeur, cet 
interrogatoire n'a pria fia qu'à ail heures da 
seir. 

Disons ds mi le que seul Nottaaa a été in- 
terrogé. Le* témoins avaient été préalable- 
aatnt entendus. 

Quanta Beaaxaîa, U sera interrogé samedi 
aaatiD. 

Ainsi que nou* l'aviore laissé prévoir hier. 
Maltami a fuit dut i~T" n " reconnu avoir 
lait obtenir, sur lea instances da Léman, * 
as moyeu de grattages, de* dispenses da pé- 
riodes de vingt-haut jours, A des personnes 
sjal loi Olsisnl racom mandées par larebi 
•sole. 

Et U a avoué aveîr reçu, pour cas Irrégula- 
rités, des sommes d'argent variant de dix A 
quatre- vingts Ira ne*. 

Cas «vaux ont produit ans détente bien 
eesuprébensibl*. L instruction dd oetts afleire 
pourra, en sRei, être maintenant poussée plus 
rapidement, et le mystère qui entourait ce 
«sandale va enfin être éclaira. 

Notteau parla 
Lortque les deux incnlpét forent mis en 

fsréasnce. Lu min pria Nottaaa de dire toute 
la vérité, et. taisant appel S ses bons senti 
aasnt*, lui demanda à avouer sans réticences 
la* actes  pour lesquels ils avaient «té   corn 

Notteau a d'abord déclaré qu'a son arrivée 
dans lea bureaux du recrutement, lea faits qui 
la* sont anjoard hai reprochés s'y pratiquaient 
•aasuia longtemps déjà ; c'est un de «sa supé- 
rieurs, 1* sergent W . envoyé par la suite aa 
diagrace avec avaswsaissU h Iïé:lrane, qui lui 
a enseigné 1* façon de faire obtenir de* dis 
panses préc*damment refusée* par l'autorité 
astpérienre. Ge sergent W , devenu scindant. 
e, h plusieurs reprises, écrit de Bélnuns ù 
Notteau pour lui recommander de* amie, et, 
■'ayant pas obtenu satisfaction, est venu to 
relancer S Lille. 

Nottesu a ensuite avoué s'être rendu cou- 
pable des quinze irrégularité* suivantes, orn- 
ai tant principalement  en   dispense! 

li.Le.ebvre Alfred, électricien, tl, ras da 
Il Perche, A Roubaix, ire* ennuyé de (aire 

période de vingt hait jours, prit M. Roa- 
représentant de eoairoaue, demaursut 

alors rua ds la Psrche, A Roubaix. actuelle- 
ment 28, rue d'Engliia»., A Paris, d intervenir 
en aa faveur auprès ds Lamsn. Cs dernier 
étant l'architecte du patron de M Kouté, rien 
n'était plue facile. U. Lafebvra versa 150 fr. A 
M. Rouxé, qui en remit 130 a Léman at la Dé- 
lits faveur fut accordée.Notieau n* revit que 
80 fraoca dans cette «flaira. 

Par le mémo intermédiaire, M. Bulthesl 
Romain, carrossier, 78, rua de lia paume, s 
Lille, obtint une dispensa, moyennant une 
somme de 135 francs. Léman loucha 75 francs 
ut deux cadeaux oonsiataut an un chapeau (!) 
et une bague. 

M. hessutn Désiré, teinîorier. demeursut A 
Wsiircloj, employa clios M. Leçomie.leinta- 
ricr à Fiera, fut «li-pensé d une période da 
28 jours, après versement fait par son patron 
d'une somme da 125 franc». 

Léman ne donna que 75 francs S Nottaaa. 
Ce fut M Alcide Couturier, serrurwr 4 Croix. 
qui aervit d'intermédiaire. 

Une autre (ois, Notieau reçut 80 fr. et fut 
învi ô è dîner avec quelques amis.i'bei Léman 
pour avoir fait obtenir une dispense h M. 
Alexandre Lampe, boucher, rue de Lonnoy 
291. à Roubaix. Ce dernier avait été rocom 
mandé il I.eman par M Henri l'ranchomme, 
marbrier, 5*1, Grande-Rue, b Roubaix. qui 
connaissait l'architecte, pour loi avoir eona- 
truît plusieurs monuments funéraire*. Léman 
reçut 125 fr. eten donna 60 è Notteau 

Par l'entremise do M. Diriez, couvreur A 
Ascq. et Client de Léman, M - Castelain, né- 
gociant route ds Tournai A Ascq, reniait è u 
faire dispenser d'une période. C-tte fois. La 
man ne .eçut aueona gretitication ; U versa 
néanmoins 80 fr. A Nottefla. 

Sursis at mutations 
▲TOUX dev     Quatre sa ais ont élo accordé* s la sulto de 

faux commis par Notieau,  aux les Instance* 
de Léman. 

M. Bernard Vanhieavrenhuyse. contre mat 
tre, rue da Collège. 12, è Roubaix, recoin 
mandé A Léman par M. Pierre Masure, élu 
dïant en médecine, 21, boulevard St-Michel, à 
Paria, a obtenu on sursis. 

M. Masure père étant an client de Léman. 
celui-ci ne s'est pas fait payer ; 11 s cependant 
donné 40 francs s Noileau. 

M. Watine. négociant, rue Pauvrée, 22, 
Roubaix, a fait obtenir an sursis A son fils 
Louis, demeurant 5, ras Mimerai, par lin 
lermédiaire de Léman avec qui il était en 
relations d'affaires. Sur les 75 francs touchés 
parlai, l'architecte en a donné 60 à Notteau 

M. Tilécat Albert, négociant en tissus, 62, 
rue de r Alouette, s Ronbeix, mis en relation 
par M. Couturier, déjA nommé, avae Léman, 
versa A ce dernier ane somma de Si francs et 
bénéficia ainsi d'un aurais. Trente francs 
forent donnés a No.teau. 

Enfin, ce dernier a avoué avoir corn m 
fasx aa profit de M. Chuflarl, employé a la 
mairie de Roubaix, qui avait été présenté è 
Léman par M. Loridsn Emile, contremaître, 
rus de Besovais, 31, A Roubaix. Quoique 
n'ayant rien touché de M. Choflart, M. Lori- 
dan remit 10 frasas A Mme I,emsn pour 
payer lea frais de déplsoement do son mari. 
Notteau prétend n'avoir rien reçu. 

Trois changements de corna turent obtenus, 
La premier A M. Léon Klnoo, charcutier, 

225, rue de Paris. Psr l'entremise de M. O. 
Rouie. Grende-Rue, è Roubaix. M. Kinoo fit 
verser 55 francs A Léman ; celui-ci prétend 
n'en avoir reçu que 40, et en avoir donné 
a Notieau. 

Un autre sursis fut accordé k M, Achille 
Molinier,   droguiste,  19,   rue du Moulii 

maintenant k «Un I 
scandais. 

M. Arnould, tatllssr A Roubaix (et non pas 
1* AU du colonel;, ayant eewsnde uns sis- 
peose de vingt-huit tour*. 1 su ion té militaire 
inscrivit lo mol « défavorable ■ aor la de- 
mande. Notteau, au moyen ds gtattsgse, At 
disparaître la •vllabee do ». at M. ArnoulJ 
ailait ainsi obtenir ca qu'il sollicitait. Mai*M. 
le colonel da recrutement Legris, ayant es de 
nouveau en lueina 1* place fa.ainee, s'aperoul 
du stratagème tt,après avoir perse* qussUuns 
confondu Notteau, lo fit arrêter. 

C'est 1A la point de départ du scandale. 
Depuis ce four, de nombreuses lettre* ano- 

nyme) ont été envoyées aux autorités, dénon- 
çant un* foule d'individus qui, prétend on, es 
livrent au aaéma commerce que Lamas 

Pour terminer, disons que, malgré les nom 
breuaes démarches faites par aa femme, Lé- 
man n'a pas encore été r»ruU -n liberté. 

L'EXPLOSION J)£ IIAKftUlTTE 
Décès ds la Y otimo  — OMcenta du 

Parquet 
Nous avons relaté hier, 1 explo-ion aurve- 

nue A Marquette, A l'usina Wjitigant. M. 
Leroy, domteilié A Wambrechiea, chauf- 
feur de la machine, qui avait été grièvement 
brûlé aux jambes et nui bras est decedo dan* 
la «oiréa morne vers neuf heures. 

M. Vérin,juge d instruction chargé d'oovrir 
une enquête sur cet accident, s'est rendu dans 
l'après-midi de jeadi A Marquette où. an com- 
pagnie de son greffier, M. Montaigne, il s 
entendu plusieurs personnes al notamment le 
directeur de l'exploitation. 

En même temps que le magistrat relevait 
l'état de Leroy, no ingénieur des mines, M. 
Olry. a rédigé un rapport sur tes cause* de 
cette formidable explosion. 

Die terrible ruade à YVaziers 
Un grave accident dont le* suite* seront 

probablement mortelle», s'est produit mer- 
credi au fond de la fosas Gayant, des mines 
d A niche, A Waiiers. Un gamin ds 14 ans. 
dont les parents habitent aux coron* da Cal- 
vaire, conduisait vers l'accrochage une rame 
de berlines, lorsque soudain son cbevsl roa 
et l'atteignit k la tète d'un riolsot coup de 
sabot. 

Le malheoreux enfant, relevé sans connais 
ssner, fat remonté eu jour, ou 1s docteur 
Gugelot le pensa et constata qu'il avait une 
fracture d a crâne, ainsi qu'une plais A l'ar- 
cade soorcilière gauche. Le blessé, «ont l'état 
est fort grave, a été transporté d'urgence o 
l'Hôtel Dieu A Douai. 

denals diatribution aax e 

Roubaix, qui aétait fait appuyer auprès de 
Léman par un de aca client*, M Roger César, 
entrepreneur da couvertures, me da la Oare, 
46, A Croix. L'aflaira lai réglés A titre graoieux 
par Laman. 

La méaas M. Roger lt obtenir on sursis A 
M. Dsrat Firotln, lassastsr, 11, roa Neuva, è 
Roubaix, en le recommandant è Léman. Pour 
ces deux dernières irrégularités, Notteau recul 
50 francs. 

Faits accessoires 
Enfin, Notteau a sncors avoué les deoi faits 

sa i vanta 

riodes de 28 jours.sn aurais et an obsngements |'lrcbiiecte réclama 35 Ir. et i 
•««pi, Notteao. Mais M. Michon. ayi 

Séria da dispenses tM p|eini K UouTl B„,npW 

M. Michon Louis, corroyeur.ilS. me Saint- 
Jean, A Roubaix, a demandé e Laman   de  1* 

"*~   taira dispenser d'une   période  de   28 jours ; 
": en   donna   80  A 

-_. jyant fait ses trois 
plein, se trouva exempté par l'effet même 

Il ressort de l'interrogatoire que Ions ceux   <** '■ '°'- 
3ai, soit directement, soit psr un interme i ™- .Henri Frsnchorome, qas nous avons 

taire, ont en recoars è Léman étaient fer- oti)'1 Clt.e' syant recommandé A Léman nn de 
marnent eonvaincu* que celui-ci avait de sesar-s, M. Achille Leolercq, employé, rue 
hautes relations dans les mtliecx miliiaires. ^a Cohem, A Lys let-Lannoy, celui ci fut 
lia pensaient qne la somme versés par eux A également dispensé d'une période. Il versa 
Léman servait k le défrayer de ses doplaca- H5 francs. Mata, sur ces entrefaites, Notteau 
avants, etc. , fut arrêté. Léman se  rendit  In i même  è   Is 

L'n jour, M. Fanvsrqae, épicier ras Dan- Prison militaire de la caserne Sou h an et glissa 
awaton, 93, à Roubaix. demanda t Léman de nnn> '■ main de Notteau un billet de cent 
faire obtenir   ou*  dispanse A un de sss ami*,   franc*. 
M. Eugène Spriel.boulaagtr au Bas-Chemin. | DécotlTOrte da trafls 
A Watirelos. Lemsn se fit remettre 100 (r.,en      Voilé donc les faits qui dès A présent, sont 
iaoua 60 è Notteau et U dispensa fut accordée,  èlabiia A le  charge de Nouas u. Il nous resta 

■ ■     ' mil i I 

Un éboiilement dans nue mine 
AVUENCiEMES 

t'n ouvrier enaevall 
Jeudi vers 5 heures du   matin,   un   énoule- 

ment s'est produit h la fosse Thiers, dans 
veine où travaillaient plusieurs ouvriers. 

L'un d'eux, M. Goujon   dit   h acteur,   s 
pris sous les terras et corn ploie meut rsooa- 
vart. 

Lea secours furent Immédiatement organi- 
sés, mai» onse heures après, le malheureux 
n'était pas encore dégagé et on conservait pua 
d'espoir ds le sauver. 

(ioegon, qui est Agé d'environ 37 ans, est 
marié el père d'un enfant. 

Suicide par le vitriol 
A CAMBRAI 

Jeudi vers midi, M, Meximiliea Lebto, Dé 

brssie, s mis fin A ses jours en avalant le eon 
tenu d'nne Roi© d'acide anifnriqne. 

La personnel des bureaux, attiré par las 
gémissements du malheureux, s fait appeler 
d'urgence M. le docteur Pîetlre, mais M. 
Lebsc n'a pas tardé A mourir après d'atroces 
souffrances. 

M. Lebsc était malade depuia longtemps 
Il avait des idées noires et svait souvent fait 
connaître sou intention d'en finir avec la 
vie. 

U était marié et père d'un enfant. 

U cassât Aa troupe* des! travaux, aiaal d aiHsare qas asaa ls Wga su 
relions As pain et*> htsssdTT ,'fueur conci-rge s* dans la lésai éa ssAOsasi 

pasi* sise d'à» aaséaslM A.k ;KHI  des  livres,   qui.  A amis si A gauche, 
 ^-ntrtosaur U   vestibule. 

Ls salle de leotsre set ds layms ovsl*. Usa 
immense verrière, tons de rosse* A hmt pans, 
épanebs sur ls plancher ne, oé d ici peu, vien- 
dront se fixer uns fouis ds stùvss tablas pour 
deux lecteurs, nne losmère iotsnss st srse. 

Dans le fond, lace à l'entrée, cinq grandes 
beiei vitrées, lumineuses encore quoique 
masquées un peu psr les derrières dn Temple 
Protestant, et par las arbres qui entourent 
cet éiifloo, tamisent uns dsrlé plus 
douce ; c'est sous ces fenêtres que seront ins- 
tallées las table* des bibliothécaire* et da leurs 
aides. 

Dana le* larges pendentifs qui descendent 
ds ls verrière, le décorateur a ligure Iss armes 
des villes académiques : La on. Arrae, Amiens, 
Métii>rei, et su-dessas de l'hémicycle l'entrée 
viendront bientôt se fixer lu armes da sA 
ville de Lille. 

Apres BOUS avoir laissé détailler le* avan 
uges de lumière et d espaça que présente la 
nouvelle saile ds lecture, M. Vssrrick, notre 
aimable mentor, nous entraîne vers Isa autres 
beau». 

Doits l'aile droite du Déliaient, nous trsver 
sons auceessivement ls bureau du Biblioibé 
csire en Chef et le vestibule adjacent, pois, ls 
ssile de lecture des F*rofesteors qal prend jour 
wr le rue Gauthier de-Chattilon. Entre ce 
local réservé el ta grands salle de lecture 
lui lui donne la lumière, par de larges 
fenélrea en verre dépoli, se trouve, eojrant 
sur presque loate la longueur du béùment, la 
salie des Cstaloguea. 

Noua  _ _ 
qui, a vas te aeassssadaet X-, était compromis 
dans entia affaire. Ce capitaine, disions noua, 
aveu obtenu as nsnasAtoa et était paatl dans le 
20a corpsa armée, A TouL A la suite de nive- 
la1 ion» plus gravas sur Les faits dont U s'était 
rendu coupable pendsnt son eéjoar A Lille, 
on annonçai* son arrestation. 

D'autre part, des dépêches nous sont srri- 
vées d'Arrsa dans Ls fournée ds jeudi, nous 
snnonceul qus M. A..., officier a'admiuis 
Irstion ue Ire cJaase eu 20e corps d'armée, et 
précédemmunt eu 1er corps A Lille, s'stsil 
suicidé par empoisonnement mercredi soir, 
dans oe-hs villa, è l'Hotei du Commerce, où 
il était descendu. 

On garue, parall-il, la plus grande discré- 
tion s Arras, sur cette mon mystérieese, qui 
sembla se rattacher d a*»ei prèi au scandale 
de Lilie. 

MA. l'officier compromis dans l'sffslre 
des robsistances du 1er oorps d'armés, est on 
effet origmau u du Pas-de-Calais, des environs 
d'Arras. 

L autorité militaire conserve une attitude 
des plus discrète. Il est done dificils de aa 
voir exactement S quoi a en tenir. L'aSsire 
pourtant ne sssralt tarder è être mise a jour. 

Deux pcrsoiBC!) dans as puits 
A  VIEUX CONDE 

Par suite d'uu ébouletnent da terrains M. 
Delbecq, mineur, aux coronsde le Compagnie 
d Ansin. est tombé dans nn puiu situa dans 
son jardin. Ayant crié au secoure, sa femme 
vinl se rendra compta de ce qui loi était 
arrivé : l'infortunée alla rejoindra son   mari. 

Dans  ce puits,   11   y avait ds l'eau ot de la 
tue an graâda quantité. M. et Mme Delbecq 

Jarent k'accrocher aux saillies des muraill 
en etieudaat  les secours   Après trois querts 
d'heure d efforts  des voisins les retirèrent de 
oe mauvais pas. 

Mme Delbecq s dd s'aliter des suites de oet 
accident. 

JSBS3S& 
rsspsaiésats d 
sousV action. 

L'sseeesaMAl 
d'un osois. On e 
et tout sera terssiné poue" lii 

Toutes ces pisces sont plinchéiéet, y ce 
pria Lss deux bureaux de* sous bibliothécaires 
et les locaux qui renfei 
en nn mot tontes ' 
blic. Auconti 
tasseront sont, elles toutes, dallée*. 

M. Vaarick nous fait ensuite miter le* été 
ge* ramené* toas A deux métré* dix de hsu 

x qji renfermentlçs water-closete 
toutes lss pièces ouvertes an pu- 
îtraire, Isa salles oè lea livres s sa 

UN SCANDALE MILITAIRE 
Arrestation ou suicide 

Noua avons rapporté hier lea renseigne 
ment* que nous avait fournis sur cette scan- 
daleuse affaire ane personne des mieux infor- 
mée*. Poar compléter l'exposé des faits délic- 
tueux reprochés eux deux anciens officiers da 
service des subsistances du 1er corps d srmèe, 
ajoutons qus leurs prévarica ions portè- 
rent   surtout   sur   des   erreurs volontaire* 

L* mot d'un» énigme. —U plus belle Biblio- 
thèque   universitaire   de   province.   — 

L'état de* travaux. — La nouvelle 
installation. — Le transborde- 

ment det livres. 

11 existait, h Lille, A l'angle des mes Gau- 
thier de-Chalillon et Jean-Bart, derrière le 
modeste Temple des Protestsnls, un enche- 
vêtrement de mur* en briquet, noircis de 
poussières et de sointem-n s humides, et 
et ratés è cinq eu six mètres du sol. 

De cette sorte d'énigms A lui présentée de- 
puis des année*, la passant, peu initié aux 
difficultés bodgéteiree de ls Ville, cherchait 
en vain la signification : ruines trop bien con- 
servées, caserne arrêtée sn oours de construc- 
tion, église ou prison inachevées — car elles 
avaient plutôt almitre mine ces troublantes 
murailles — l'imagination s'y perdait. Il eût 
fallu, pour avoir le un mot, recourir h de 
vieilles collections et trouver une décision de 
M. ls Maire de Liile prescrivant saspension 
dss travaux entrepris pour lediQostion d'une 
Bibliothèque universitaire et Municipale. 

D'elle même, d'ailleurs, l'énigme se dé- 
voile esjond'nut. Bourgeois qui n'appréhen- 
des point la giae de nos pavés, protttei de 
l'adouciassment de la température, prenes 
rann*. alaenstock ou psraplaieet. sur place, 
elles éoae vous-mêmes chercher le moi. 

Les vanilles aauraiitss reiratcbies et grat- 
tées sontdoub»*"^ en hasteur; ds larges baies 
les ajesrsal : *e milieu, on voile hall vitré 
t'épanouit en eoepoie ; et, face au boulevard 
de* Ecoles, aaperba de blanehear.dene la ten- 
dresse d'un rayon de soleil automnal, un por 
tique, d'ordre ionique Louis XVI, dresse ses 
colonne) lisses, parmi les bois rie» éohefsod* 
ces, et les pierre* de teille qai, d'Ici quelques 
jours, l'auront agrémenté d un riche perron 
de marbre bleu, avec grille en fer forgé. 

Une Minerve ailéa, — Minerve pacifique, — 
forme la clef de l'arcade et lo fronton triangu- 
laire sut décoré de deux cornsa d'abandaocu 
svse an milieu un éouson de fente laie, 

De chaque coté du portique, élevfrieseat ls 
basa dn grand V que rapréseote 1 ensemble 
du monument, s'incurvent deux murailles de 
briques rouges, ou sur le four blanc d'ui 
large banderoile de plâtras se détach nt d'une 
part Iss mots : Saracu, MéUBCINX, et de l'au- 
tre : Lgrntcs, DROIT. 

C'est ce portique dont le piédestsl est en- 
core embarrassa da mortier et da débris ds 
toutes sortes, que nous franchissions, hier 
matin,en compagnie deM. Vanrick. l'aimable 
et érudit bibliothécaire de l'Université. 

Dana 1* Isrge vestibule qui conduit h la 
selle de lecture de la Nouvelle Bibliothèque 
Universitaire, les plslonnears achèvent leurs 

leur, dans le but de gsgn->r plus ds plsce. 
en existe trois dsns l'aile droite et quatre 
dans l'ailo gauche, qui tous prennent jour aur 
d'immenses et hautes fenélrea garnies de 
-.ois-de-lonp. 
Toute l'aile gauche est aissi divisés at corn 

prend cinq magssins de livres, tendis que 
I aile droite dont une pertie est,ainsi qae nous 
l'avons dîl, oecaoée psr des salles spéciales, 
n'en compte qua trois : soit eu tout nuit ma 
gasins. 

Les deux  cent vingt mille volumes qui 
mposaoi la Bibliothèque Universitaire se 

ront insUll'S sur des rayons A «appert* mé 
telliqas. Ce sont, nous dit M. Vanrick, 
ces aoppoits qui constituent l'iasiovatlon 
Dsns ls nouvelle installation il n'y aura plus 
de rayons démesurément hauts aecotéa aux 
mors, partaut plus d'échelle*. La hantear 
des supports métalliques, an mètre qoalre- 
vingt-dix. est proportionnés i la tailla M au 
bras d'un homme de taille moyenne. 

Sur ces support*, soutenus par cinquante 
mille elavettes,   viendront l'adapter  plus ds 

ngt kilomètres de rayons en pitchpin. 
Dana ls bot de restreindre les dangers 

d incendia, M. Vanrick qui, d'ailleurs, a étu- 
dié tous les deuils d* l'installation avec M 
D'Ieiner, l'architecte chargé des travaux, s 
demandé et obtenu que les Bis condueteari de 
l'électricité fussent posée à air libre, os qui, 
en eus  de eourVctrcatt,   laisserait tmmeuia- 

ment découvrir lo point  menacé et permat- 
sit de rapides réparations. 
Des appareils  de   modèle soureao  ont été 
-ta'1 lés dans tous Iss coins : ea cas d'inoen- 

die.une vingtaine de lances è tayaux d'amiante 
fonctionneraient dès avant l'arrivée des pom- 
piers et contribueraient A éviter un désastre 
— la perte peut-être de*  milliers de volumes 
Sue, depuis ses vingt ans d'existence la Bi- 

tiothèque Universitaire a déjà rassemblés et 
qui représentent une somme os près de trois 
millions. 

Le efeeuBsee d* tons les lo~eox est admi- 
rablement asaaré psr de fines eeuraelAss 
qai donnent une température de dix degrés, 
ls température uniforme que. paraît-il, doit 
maintenir invariable un bibliothécaire sou- 
cieux du bon étst ds tes livres. 

Dans la sslle de lecture, l'éclairage sera 
assuré par un lustra gigantesque et par de 
nombreuses spplique*. Dins Ire magasins. 
chaque travée aéra éclairés par des ampoule* 
électrique* espacées le Long des rayons. 

Mais, dira le lecteur, comment va-s-en 
transporter tous ces volumes et les conduire 
de le Faculté de Médecine ou sa trouve ls 
Bibliothèque actuelle A la nouvelle Installa- 
tion t 

En réponse k cette question dont la solution 
nous intriguait depuis quelques instants. M. 
Vanrick noua expiions par quel ingénieux 
procédé t'opéra lé transbordement : 

a Au lieu, noua dit-il, d'imployer i ce Ira 
vail dos so.da,*, ainsi que oeie se pratique or 
dinairement en pareille occurrence, nous avons 
déciié, en raiion du voisinage de l'ancienne 
et d<3 la nouvelle Bibliothèque qui pur leui 
derrières donnent tomes deux sur la rue 
Jeanne d'Arc, d'établir un système de cible* 
aérions,  sur lesquels seront  actionné*   das 

noua le creyoosMerooê invitas é 
Tout ea osusaat, M. Vastri 
"*". dans las eous-seis eè da s 

Ue ne seront présentement  «t:osées 

emfaWi*s»Aie*esuï;1e. as. 
Et M   Vauriok  aoaa  tait « 
que dsns La cas où Us m 
suffiraient plus.ilsers toujours ■ 
menter ls  nombre des étages. 
n ayant reçu comme toiture est'em'i 
d'un ciment spécial mélangé de est- 
tout eas. ajoute M- Vanrick, nous a*i 
ls construction sctueUs.pli 
oent mille volumes. 

Après avoir jeté un  coup é cssl aa I 
cabinet  de   développe mai 
et au   patte   circulaire   _ 
fonctionnera IAscenseur   chargé    de I 
porter,  d'an   étage    k   l'sutra,   tel 
nous prenons congé de notre aima sis * 
gnon en U remerciant  de i 
doosmeotatioa. 

GASTQX r&AKQC 

CHRONIQUE MINIERS - 

Amm ssUmsjsi efi 
Prooès-Terbsl de U défsgaiioo 

présentée aux bureaux ée la Compa 
niche le lundi 19 novembre, A fi I 
soîr: 

1- Reapeet intégral de la loi aur te t 
des enfeola. — Répons* ds ls Caeui 
Des ordres seront donnes dans tout** k 
ses pour faire respecter La Lai. 

2 Augmentation et amélioration se. s 
fuge distribué aux ouvriers. — 
Un* enquête va être faite aur U é 

ttafsettoe aéra donnée au mi 
sibie; on va étudier le moyen da L 
tributioa par de* chariot* de ta I 
pour éviter ta fraude. 

S' Qu'il ne sait sias  fait i  
pour las appareils, lampes de edreta,* 
outils qui sont en meuves* état. < 
Il ne sera   plus sut ds  retenus 
d'outils, mais pou Isa   verres ah» 1 
point de vue de la sécarité, ea us y 
priaaer. 

« Queleegslibossqoio  
ter soient pevée comme il en s été*V  
entrevues de ls grève dernière, s'eut s 
i fr. 50 aa débutant avec i  
Oh. AD tous le* six eau' 
Reposes : Les gslisots la 
1 fr  SOplasOfr. » d'asj 

; eaux qui a auront pua i 
saisira feront une reoleesètiou e» I 
leur sera fait. 

5' Que Les ouvriers  qui  août t 
leur tailU pour remplacer ua basé 
tre, soient payés  cornais A setta I 
Résous: On vs faire   l'eni" 
res A seule fin de fsire ane x 
permettra  de   payer des joursésuA a 

"■ , v.risastaV 

6" Que les aides-mineurs <  
meut de leur tailla pour accomplir aa i 
travail aient la faculté de remonter h f~ 
réglementaire ou soient payes ea | 
— Réponse : Cas derniers ont u ' 
de réclamer, si leur réclamas» 
keer donnera satisfaction. 

7" Qoe )s« malAriau soient a_ 
prés possible des fronts de lettre, « 
e toujours été  convenu sema les t 
sr..érteares. — Réponse:   On tes u 
plus prés possible Je* fronts. 

1- Que tes employas et notamment 1 
génieur de t* fosse Gayant tient s» a 
Je politesse envers Iss ouvriers. — 
La Compagnie répond que voujV— 
commande  d'être très honustast f 

• ouvriers. 
9" Suppression des  amendas fa 

absence aa travail le lundi et eatreajL 
Réponse : Des ordres ont été douées A a 

10- Qu'aucun des enfante 4a a 
brusquement refusé de i 
Ojardin le matin du 3 octobre et a  
ne soient inquiétés par la Compsgate. 
poow : Pour ce sujet, la CompsgoU aad 
gage A riao. 

11' Respect des convention* ds te i 
de-alére ponr oe qai conoeme MI     * 
cuvriars. -   Ls Cosnpsapass aooaaa 
moyen ds 8 f. 70. 

Entre entrée dss  réehmaltenes 
qui furent sounsUss s usai, la t 
promis ds payer individuellement h h 
SSBSUBU 

LES JOURNAUX OE CE MATIN 
L'Indemnité léglalatin 

DeM. Géraait-Richard. dtna i'.lrwore: 
Ceux qui aetaéteat leat>drooescriptlon auront 

feaso )«a pour cner au scandât* tt prendra sur 
ht place pubUqaa des attitudes rgaroechesa Ils 
iBSHsroetd'Smouvoir es mauvais* part l'opinion 
pebliqu* ttcitamsat inBuascsb'e  II n'en   restrrs 
r« rouies vrel qoe oe qal snltt-ait aux dénuie* 

y a 68 au sat tnsollisant aujmird bal ta raison 
da i'aseharhsssMOt d* la via et d-a ebligeUoas 
atca oomhrsuM* suxquslles Us soat sstreints. 

O* AI. Desmoaiio*, dans U Gmmioi» : 
Sens les rets et KM •raperesr*, I* Hâta civile 

et tes aeaaages des prtaèaa «Uieal nxea per Us 
rapvesentnrt* in* pays. 

L* P*rfae**al ksevsraia agit avec sas moiadr* 
•sreavas • ; soas pretsxto qs'll émise tu ret- 
Irsgs urtvarvel, U vet* ss propre l»te oivila al il 
attribue t esita ésrstare ls oerastsr* d'us* simple 
■asut* d'Ordre taUrteur. 

L'fXnhoetioa qu'il » dos**» 4* cvtU Isrsresss 
kHttendee.o'aet qe*la via **l aJuioàSraaujour 
*rbul au'stl* a* l'*tt:t il y * quejqms toaaaa. 

C'est se srogrse eosu Us psttu estploy** di 
S*srUassat oet plus I souffrir q** i** sésatears 
et te* SBtpuss*. Ils sut lss Masses chsrges, *t leur* 
sssesorsss sont InUninnnl piss modssU*. 

t'mcrfefrt Hàujtfl- J*u<M à k Ckambr* 

Da M. Jeûna, dans rrtumamtê 
Ah ! OeslU ctaaaee 1 Lss radicaux poavaUaé 

«raimtol M paa**r d* aoua ! Noos n'BUTtoas pas 
Bjsssta es sesesr aseTertks d* eotrs effort a du 
refarasss qui eol A ses ysax os* grssda *«teai> 
mata est se .aflUsotsee s ssase*îp-tai areta> 
tatwe   ■* aeea se s tri ees esasassur saet* aosre 
ÎIS ssasV^ïrïïS^ s ndé. d. rs-^- 
asessWs tasst.sk.  taseseese èue<Les*art|*ur 
terashsattaardti   psogresisM  rail sel aaatalissl 
ï«*s^eu*esi.-4rs7lfae.voU*«A.-. 

tte tf. Waa)aD dsns la Rmiicml : 
s satsaseasat liAereis es*  fat taa- 
•. eu* esta >• setaséata sisrs  sjue 

a'**t paa une politlqu* d* olarea. C'**t an* poli- 
tiqae clair* de loyauS* et de IraeoAta* ; c'r*t ua* 
poliiiqu* bumtio* d* *olid*rtte et d* Justic* 
sssial*. 

C'ittl'oMvr* da ls Revoluttoa frsacaiss qoa 
non* roules* poursuivre ; e'sat 1* programma 
des ri llrm-s profondes at d*ruoc-*Lf)u-a que 
nou* enttndons réaliser av*e eu aaos M Jaurta. 

Les ficMeils de Losgckanp 
EN CORRECTIONNKLLK 

Paris, M novembre 
La huitième chambro correctionnelle a 

rendu les jugements suivants dans l'affaire 
des manifestations da 14 octobre A Long 
champ. Sont acquittés : Lsvy, Lsfontaine et 
Peaufter. 

Sont condamnés : Orending. A 100 francs 
d'amend* ; Vincent. A M (renée s'amende ; 
Switclilitch. 85 Ir.; Pornet, 15 fr,; Rolande);, 
8 nsoia d* prltoti, sens sursis; Ma lier, six 
mois avec aurais ; Bernard, é mois de prison, 
svec aurais ; Moruod. deux mois avec sursis ; 
DubruiU, dtax ssou avec aurais ; Puissant.on 
ssoia avss sursi*. 

«m ses* sstasrêsssa, tmm^mfét 
tasssuss tweatef ssrsUtas « Us sfa- e*ta*T*ss» 

■ anli i tafsjsli - ssste Mslttaee raaese 
sssssaesaasssm *> team ta* ismi a'sst pas 
sas psifttass Atretta  et staoîs ds hein., *Us 

wÈàMÊmk 

Grave rtortlage à Cherlrourg 
Huit BOrAff. — «isslIlMl hleeee* 

Cberaeerg. B novembre, 
Lee paquebots ATetaar Wiitoim aUr^Ort### 

st Oruteco sont entrés hier soir en oollUioa 
sn rsds is Cherbourg et oot été ares grave- 
ment avariés : le chiffre des dégels s'élève A 
plue de ua million de Iranoa. 

La sbee (at dss plus vtatastta, eue faaslsja* 
s SSBSS re daa pssaagsre dsot sassj sussamt sués 
A berd da Mmùv Wttktlm *f*r ssVssss et 

Trois psi 

MU/■*»   î1"11^ 

douas  bteasé».  Trois paesafaca da lOHseco 

******* ; **j*P***xm***tSP*: 
Us ssrsaaaas rades A hord dsATeasee- IfssMii ■ 
«V(>o««sonl da» fsaigTéAal lassms, sasa- 

Grise MinistériWIe iraminoote 
EN BELGIQUE 

Bruxelles, 22 novembre. 
Lss brait* qai circulent sur le crise immi 

nenta du ministère prennent de ls consi* 
tanes. Les députés ds le droit* estiment qae 
la crtae éeletara apros lss débets qui vont 
s'ouvrir aur U qe stkm da Ceugo. 

Apres ls dissuasion de cette interpellation 
le cabinet serait complètement remanié ou 
tout su moins Us Financée, la Justice la 
Guerre et I Agriculture el probablement les 
Affaires élreagères ehsogerasent de titulaire*. 

grom st bohésaieas. 

Grave mutinerie à bord 
Brest, B novembre. 

On signale que des faits grive* d'insubor- 
dination se sont prodoit* parmi i'éqoipegs d 

Amiral Aubs s.  Pnsieur 
s o t été jetées A ls mer. 

- *"0 matelots eimpireUroat   devant 1* CSQ- Lundres et k Paris,   poar essayer d'y trouver! 
d«* répondant*, lt échoua et eut alors queue ' "Ml   de  guerre  d«   Cronfta:t  roir répondra 

uïnuer te -orlt.PWW  tOlM>O0W <1" ^ ** ****** ***** «réu* U. 

Petites Hoavelles de la lioit 
— RM se Rocroy, ss* ssatiAra a été *e«e par 

nu automobile. 
— As oimetitr* é«* leierta-fa-Rta. M. Osu- 

thiar avait «Burr* se* trois Itlaa. Il la* voulut 
fair* aihumar  11 manquait an cadavre. 

— Le tayau da caoutchouc d* aoo louratau A 
art s'ètaatromp i, Poisson, M, rue de Turauo*, 
•M nort aepbyxi* 

— ■ • s*o«'*l Dubois sat tesobé di cheval au 
Coure la Reioa, il s'a-t frac.ur* la bru. 

— lia maître d'bètal rrohercu* par t* parquet 
de Mantille, s ût* arrêt* pour bigaaii*. 

— Es Cil Bios altirrue qua la oonvaatioo mil) 
t-ira Praaco-Ang.aiM. dont U a SU question au 
S*a*V *l btl tt Sien aignee 

— Le* detagvse eu Congres des almntaltUr» 
eut eacMé d* rcoemsr I* rtpoa h*bo*stad*irt, 
I eugeasetatiou ds faux dw ulaira* at t* *>*i*. 
ttaudu Mrsenuel acm»rb*ns lu asaDulacture* 

— H. Symlae a rsoa le rcasoil da l'assostaMsa 
du sos^egtst* daa taiegrtpht* et • promu 
è~txasuaar leur* revaseicsliona. 

— Le Cent d'uslaw-e • eoodesieé k 1 as* d« 
rstaaetau un* teos* boss* qui avttl tu* I sesps 
d* revuiver se garé* sssmkUwHi, ssa smant, 
sur 1* point é* la détaiMar. 

rsjAsjcï 
— U L*e->t s'a reçu, taïqa't prenant, tuoun 

■vta 4s Reas* ntaUvsauaii a son sssociabeo dio- 
taeia* 
— Près sa Vilterrenehe (Rbeeal. on s dSeae- 

«Utt «es* m»* eamera t* eaesrra- d'ue bemma 
sa* par se shcesser lessuss. 

-Oséontd*C**rtre* que UM. Caasrt   par* 
e*iH,ia*»Jpta*su l'aflair*  du   rraudu de le 
sassetaunoa   stllilstr*,   eut   AU   eus as liber** 

-issus ses* uustae. 
Wse oevsotretl*. qui vivait   aaule,   sese   se 

-   "e  Lyee. 
t. Urel 

Le Krach de Roue 
Le  suicide   dlsma TicUme 

Charleroi, B novembre. 
On est actusiieuient fixé aur l'état de* af- 

fairee de l'exportateur dUpers. M. Dtstré 
R.., dentU auwids appareil de sens en pins 
vrsieemblahls A la famille qui la recaerché 
vainement II e renvoyé A celle-ci des chè- 
ques que lui avait remia la ferrerie de la Roue 
pour eue valeur d'A paa près MO.OOt) frases. 
On sn conclot qu'il a aîné peur une somme 
égale d'acet ptauoae. Qaolaaas aass des traitas 
aooeptass, d un Import de 80,000 francs st né- 
gocissa par la asnqee Rleia st Cherlisr, de 
Neeur, écnesUst te M octobre demter. 

Lorsque, poux » faire   face, lf. Désiré R... 

dtaordrèa da a derelore muti**r». 
— M. Glren, es précepteur Sdk s'auiutt avae 

te priuetis* I«L1M d* Paît, tient ds as miner 
avec te sceur d'un vioioou:* ta'.gs. 

— L'a colléetter.niTur da Glasgow a ecbaU 
ÎSO n(a) Iraoei féoeecbf origtesla es USMUX ta 
blaS'J rAftoeFSS, â* '£3t£* 

— Pour la seeonde loin, I an 
OS S découvert. d>p-ioi!!é d* losi vAienteoU. 
mys'.eneax csdavi* dan* un* maison ebaadnn- 
B*e de M*n*bul*r. 

L* t*ssscitre d'une roslsos d'sscoochrniest de 
Leeda 'Angleterre], est passes tn Jurement ponr 
avoir teéplniteurs w uveao nu, dont lu corps 
ètsiaat aosait* brûlé* 

A Colnar, os a iroare 1* corps da irarde >°re*- 
tier Hire, de Dambach, tué d aa conp de Icail et 
I* gorg* ooti^e*. Ou U croit victim* d* bra- 
nuoniers 

I.e» t MO ,-UTrler* 1-s charbcesagu d* Moo- 
u EiijTnioni, t Jtlarchicnnu.a* sont mit es 
è't c* malin. Ils raolamanl am augmeolatiou 

iMltar*. 

5P0RT HIPPIQUE 
l^uirs>ess)^BsuxBtlee.-a Novaatsr* 

r- i* de ta V«**V*. — IM<IIVIB el Grt.s*. 
Pnm et Groau. — Klu «t Doèaksba. 
Prie eu oVieeete*. — Navarnux tl al Mires 

star. 
rns é» GujfÊUit. — Itowaadnos at La Sas- 

guise. 
pri« dm Pe^esrst. — Oaaar et Hsdvrta. 
Prie «ta Komrim. — BreHs st Leata 

Oestiejse A Aeleell. — B soressere 
aSssosiTavs 

8AINT-Os« 
WIZBRWB». _ M. 

» Mrrcà S.KH-l.»rin. la TirdoH II I' 
de cb.wm d, ttr da X BMMW*, «^ 
.von, rapport! daa, Mo, Ma dafeana. a 
de, miwa daa Waaaaraa «tfll aaaàl a 
teUDOa aauat déclara. 

- -I' Koaaa B.U., aa 
aara» a. Tana» UaMJIaai>al I|IB- 1 laaw- 
«ad. (M  »«i.> - » Pue»!! (A. t aBMel. 

Pnm Calalrar». - I LaVaaav « H: A. laa- 
«M, UaMIU, Lt-Carte,] -l^raaaaa, (A.-B. 

PHm rtrtpere. —   1.   U Redcotabre. •'tsÇi 
Ptnly lital rert - 1   slott U (A. ' 
* (afiiinn (/. CavBBNasmV 

Pnm Urff KdUr — 1. "Ijlltae**. 1 
Bew(A. Csrter)-1. Aniïy t si. s. 
card tPsrirssMBii — L Leesees (\. 0* 

BOURSE DE BRUXE 

Fonda d'Etat - 
■rev. Mira* MSMfSSi 
1*0! ! i /l o fl « •visses, w 
Uariusus lèXH f ft* a BTISM* «LA U 

Cbaraeaaaajaa- /aaaalaial 
■art ail..- Bala-a-Aipef U* 
CaatraliH,  .  -  ri„Um*m 
Oeialiarea <■>,..- " ' 
Coaecrde VK1.& - C 
Saparaaea M  Ba 
rar,M-Graa«« 
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